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Partout dans l’île, les militants du PCR sont engagés
dans la campagne des élections européennes pour la
liste « La Gauche unie pour le monde du travail »
conduite par Léon Deffontaines.
Le PCR a décidé de répondre favorablement à l’invi-
tation du PCF à participer à cette liste, aux côtés no-
tamment de syndicalistes, des Radicaux de Gauche,
de la Gauche républicaine et socialistes et Engag-
ment !, mouvement fondé par Arnaud Montebourg.
Ary Yée Chong Tchi Kan, candidat du PCR aux Euro-
péennes 2024, est en 15e position sur cette liste.

A Saint-Pierre, les militants de la Section PCR ont lan-
cé la campagne d’explications. Les élections euro-
péennes sont en effet l’occasion pour les
communistes de diffuser les propositions de leur
Parti.
Il s’agit en particulier d’aider les Réunionnais à être
pleinement conscients qu’ils sont capables de sortir
leur pays de la crise s’ils se rassemblent autour d’un
projet qu’eux-mêmes auront élaboré.
Pour construire ce projet, le PCR propose la tenue

d’une Conférence terriroriale élargie. Cette instance
serait composées de représentants des syndicats,
des associations et des partis politiques ainsi que
des élus inclus dans la Conférence territoriale de
l’action publique (CTAP) créée par la loi NOTRe.

Le coeur de cette campagne des militants est la ren-
contre de la population avec des porte-à-porte et des
réunions café. La distribution du premier tract ainsi
que la mise en place des affiches spécifiques à La
Réunion de « La Gauche unie pour le monde du tra-
vail » sont d’autres moyens de sensibiliser la popula-
tion.
Sur la photo illustrant cet article, ce sont les cama-
rades Jean-Michel Folio, Radama et Pascal Basse qui
collent des affiches dans les rues de Saint-Pierre.
Grâce aux militants du PCR, la capitale du Sud
commence à être pavoisée aux couleurs de « La
Gauche unie pour le monde du travail ».



La 33e session de la Conférence ministérielle régio-
nale de la FAO pour l’Afrique s’est ouverte hier au
Maroc. Qu Dongyu, Directeur général de l’Organisa-
tion des Nations Unies pour l’alimentation et l’agri-
culture (FAO), est intervenu.
« L’Afrique possède la plus grande superficie de
terres arables de tous les continents et regorge de
ressources naturelles », a-t-il déclaré. « La jeunesse
africaine offre un potentiel extraordinaire. »
Pour faire avancer l’agenda régional incarné dans des
engagements communs tels que les Déclarations de
Maputo et de Malabo, il faudra tracer une nouvelle
voie, ensemble et maintenant, pour transformer les
systèmes agroalimentaires du continent, a déclaré
Qu Dongyu, appelant à « des partenariats straté-
giques, des investissements plus importants et l’ex-
ploitation des ressources naturelles ». le pouvoir des
technologies numériques pour stimuler l’efficacité et
la productivité dans les secteurs agricoles africains.

La faim en Afrique a concerné 19,7 % de la population
de notre continent en 2022, soit deux fois le taux
mondial et en hausse par rapport aux 17 % d’avant la
pandémie et aux estimations de 14,8 % en 2012. De
plus, 868 millions d’Africains, soit 61 % de la popula-

tion, n’avaient pas accès à une alimentation adéquate
en 2022, et environ 146 millions de personnes dans
36 pays pourraient être confrontées à une sécurité
alimentaire aiguë. Dans le même temps, les taux de
faim varient énormément au sein de l’Afrique.
« Il faut avoir et aider l’agriculture », a déclaré le Pre-
mier ministre marocain Aziz Akhannouch dans son
discours d’ouverture, au cours duquel il a souligné
les investissements pluriannuels substantiels du
Royaume dans l’amélioration de l’irrigation et de l’ef-
ficacité de l’eau, ainsi que d’autres initiatives agroali-
mentaires qui ont amélioré les revenus ruraux.
« Placer l’investissement au centre de l’équation agri-
cole » est également au cœur du plan Génération
verte du Maroc promu par le roi Mohammed VI, a dé-
claré le Premier ministre.
L’ARC33 permet des consultations de haut niveau
pour identifier les principales priorités de la région à
prendre en compte dans la préparation du Pro-
gramme de travail et budget de la FAO pour le pro-
chain exercice biennal.
Les Quatre Mieux — Une meilleure production, une
meilleure nutrition, un meilleur environnement et
une vie meilleure — sont les points cardinaux du
Cadre stratégique 2022-2031 de la FAO et de sa feuille
de route vers des systèmes agroalimentaires plus ef-
ficaces, plus inclusifs, plus résilients et plus du-
rables. Ils « ne sont pas seulement une vision — ils
sont un appel à l’action », a déclaré le Directeur géné-
ral.

Alors que les conflits prolongés constituent un
obstacle majeur au progrès et imposent un lourd far-
deau aux populations rurales, tout comme les im-
pacts de la crise climatique, l’Afrique abrite bon
nombre des économies les plus dynamiques au
monde.
36 pays d’Afrique subsaharienne ont désormais re-
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joint l’Initiative Main dans la main de la FAO, et les
plans d’investissement pour la région dépassent dé-
sormais 12 milliards de dollars. Dix pays de la région
participent actuellement à l’initiative FAO 1000 vil-
lages numériques, 29 à l’initiative Un pays, un pro-
duit prioritaire de la FAO, et 16 ont déployé le
système de gestion de l’information agricole (AIMS).
La FAO a également mobilisé plus de 91 millions de
dollars auprès du Fonds pour l’environnement mon-
dial et du Fonds vert pour le climat pour des projets
en Afrique. Ces chiffres mettent en évidence le suc-
cès de la FAO dans l’établissement d’une collabora-
tion efficace et stratégique avec les partenaires
ressources et techniques du pays et permettent un
plus grand dynamisme et une plus grande agilité à
l’avenir.
Le Directeur général a souligné toute une série d’ini-
tiatives innovantes de la FAO dans la région, notam-
ment l’une utilisant des drones pour fournir des
cellules germinales de qualité pour la reproduction
du bétail au Rwanda, une autre utilisant les larves de
mouches noires pour transformer les déchets ali-
mentaires en engrais organique en Côte d’Ivoire, et

un autre utilisant le séquençage de l’ADN pour ga-
rantir l’intégrité des plants d’avocat en République-
Unie de Tanzanie. Des faits saillants plus locaux sont
détaillés ici.
Qu Dongyu a exhorté les ministres à utiliser l’ARC33
pour échanger des connaissances et des meilleures
pratiques afin de permettre à chaque pays de
prendre son propre leadership dans la transforma-
tion de son système agroalimentaire. La FAO est
prête à continuer à soutenir ces voyages, a-t-il ajouté.
La Conférence régionale comprend plusieurs événe-
ments spéciaux, notamment des tables rondes mi-
nistérielles qui examineront les technologies
émergentes, les stratégies de résilience climatique, la
dynamique du marché, le potentiel des aliments
aquatiques, la mécanisation agricole, la numérisa-
tion, les politiques inclusives autonomisant les
femmes et les jeunes, les défis de la biodiversité, la
désertification et la stratégie de gestion des stocks
alimentaires.



Oté
Mézami, mi panss, konm mwin, zot la suiv
toute lo oilali-oilala dsi Zolikèr, in gran
frèsk in lartist rényoné i apèl Méo la fé
pou mète sa dsi lo mir in Lissé dann
kartyé Vincendo. Li la pa fé sa par li mèm,
par son lidé partikilyé mé pou réspèkt in
komande banna la fé ansanm li konm in
lilistrassion lo kozman mwin la marke an-o
la… avèk in kayé dé sharj é toute sak i fo
pou éspoz sa dan in Lissé La Répiblik — é
zot i koné i manke pa formalité pou fé
dann in ka konmsa.

Donk toute la spass konm k’i fo é zordi la
frèsk lé anplass. Ni pé di sa la spass
normalman mé normalman sépa si néna in
sanss issi dann noute péi. Pou kossa mi di
sa ? Pars la pintir té pankor sèk — i pé di
galman lo san té pankor séké — konm i di
k’in pé la trouv a rodir é mèm zot téi vé fé
tir lo zafèr dsi l’mir. Mi souvien sak in
zour Paul Vergès l’avé di anou dann in
rényon : li la di anou kan i parl la kiltir
sirtou la kiltir dann in péi néo-kolonizé,
tangaz-dézorde lé pa loin, pou pété.

Pou koué ? Pars zot i koné dann in péi
konm La Rényon é in sossyété konm sète
nou néna dann in réjime néo-kolonyal lé
pa avoué mé solon mon léspèryanss li lé
bien la é dopi dé zané. Néna demoune i di
zot lé franssé é d’ote i di zot lé rényoné,
mèm si noute nassyonalité sé franssé.
Néna sak i sorte déor épi k’i panss lo bann
méyèr franssé sé zot é final de konte konm
nou lé pa fini sé zot k’i doi ashèv fini
anou. Epi néna bann stratèz kolonio k’i
travaye dann so guèr psikolozik ni viv
dodan dopi dé tan é dé tan.

Astèr si ni anparl in kou noute kozman
d’dépar : issi i amontr listoir mé konm i di
listoir sé sète La Franss, é kan Zolikèr li
poz ali késtyon dsi son passé pou oir kossa
li pé fèr dann son fitir, li di dann li-mèm
kom bonpé rényoné i fo ni aprann listoir
lo pèp rényoné sèl bon métode pou nou
konète noute passé é pou nou fé noute
fitir… Mi panss pa Zolikèr lé konte listoir
d’Franss dann lékol pars li koné bien sé
sak i aprann dopi étan pti ziska nou lé fine
gran, mé kan li intéroz ali, li mète lo doi
dsi lo poin fèb noute lédikassion : noute
péi lé absan, noute pèp lé absan, noute
passé lé kaziman inkonu… Kossa k’i fé ké
nou sé in pèp rényoné é koman nou l’ariv
la zordi apré pliss troi syèk.

Sa i vo bien in kroi dsi l’histoire de France
é in nouvo matyèr « zistoir noute péi » mé
zot va dir lo problèm lé réglé dopi ké lo
bann gran shèf blan la désside i fo pa
toush lo gayar frèsk Méo la fé mé mi kriye
pa viktoir : lé sir bann kolonio épi néo-
kolonio la pa gingn la parti, mé mi antann
parl d’in tèks « ésplikatif » konm pou done
in zo bann révizyonist pou ronjé — mi
trouv sa lé pa itil pars i fé konmsi bann
révizyoniss la pa bien konpri… Zot la bien
konpri a zot fasson é zot fizi lé o pyé pou
linstan mé paré pou ansèrv in n’ote foi.

A bon antandèr salu !




